
M. DE BRINON . 
exprime dans une interview 

ses impressions sur l'entrevue 
de Saint-Florentin 

< Nous serons jugés par Hitler et par leê Allemande 

sur la compréhension que nous manifesterons à Végard 

de la lutte qu'Us ont été appelés, pour le salut de l'Eu

rope, à mener contre le bolchevisme. » 

P u i s . 11 décembre. — M. de Brl
non. ambassadeur général du gou
vernement pour les territoires occu
pés. Tient de (aire 4 M. de Cha-
teaubrtant une série de déclara
tions. 

On sait qu'il se trouvait 4 Saint-{selon ma 

— Tout a fait, déclare M. de Brl-
non. Telle (u t d'ailleurs la con-
clueon que J'sl donnée au récit de 
mon voyage et de la note que J'ai 
laissée entre les mains du maréchal 
Pétaln. Dans cette note j'expose que 

Florentin lors de la rencontre des 
maréchaux Pétain et Qoerlng. 

Il a dit notamment : 
— Je crois que nous serons jugés 

par Hitler et par les Allemands sur 
la compréhension que nous mani
festerons à l'égard de la lutte 
qu'ils ont été appelés, pour le salut 
«le l'Europe, 4 mener contre le 
bolohevlame. lutte aussi terrible que 
décisive pour notre avenir... Cette 
lutte qui. Ils le disent tous, dépasse, 
e n intensité et en durée, les prévi-
alona qu'ils avalent faites. 

»C»r. dans l'Immense péril que 
représentait la Russie, le plus pro
digieux facteur est la façon dont, 
durant des années, en secret, les 
Bovlets réussirent a s'armer. Quand 
on pense que pas un service de 
renseignements ne connaissait 
l'étendue de leur matériel. Ils n'ont 
vécu que pour produire des armes 
e t cela en vue de déferler sur 
l'Surope et de La subjuguer ensuite. 
On pouvait en douter, autrefois : 
maintenant la preuve est (alte. 

> Or, militairement, la tache de 
l'armée allemande, tache que seule 
l'armée allemande pouvait conduire, 
étant donné, non pas seulement ses 
armes, mais aussi les Idées qui l'ani
ment, est accomplie. 

C'est donc, malgré tout, la fin 
e n perspective, remarque M. de Cha-
teaubrlant. 

— En même temps que. pour nous, 
u n devoir et u n e (atallté, si la 
France veut vivre, de s'ailler 
aux conceptions de construction 
d'une Europe nouvelle. 

» s i la France veut vivre, 11 faut 
qu'elle prenne sa part proportion
nelle d u sacrifice que s'impose 
l'armée allemande pour mettre de
bout cette Europe, car elle ne peut, 
désormais, envisager d avoir un 
grand avenir politique al elle n'entre 
pas, dés maintenant, avant la Un 
des hostilités, dans la coopération 
de cette œuvre militaire. C'est du 
moins) mon avis. Est-Il le votre T 

victlon profonde et me 
basant sur tout ce que J'ai entendu 
en Allemagne, nous serons Jugés et 
classés sur l'effort que nous ferons 
nous-mêmes. Ceci posé, la vole, 
autant que Jamais, nous est ouverte. 
La bonne volonté de l'Allemagne à 
notre égard, pourvu que nous com
prenions, est entière... 

Et M. de Brlnon en appelle aux 
témoignages de toutes les conver
sations qu'il eut récemment avec 
des personnalités allemandes. 

D'autres problèmes se présentent 
encore d'une façon plus Impérieuse 
4 la France : ceux de l'Afrique et 
de la Méditerranée. M. de Chateau
briand ne manque pas d'y Insister. 

— Outre cet acte de coopération 
militaire. 11 est. ne trouves-vous 
pas Monsieur l'Ambassadeur, un 
autre pacte politique qui s'impose 
et qui est, en tant que puissance 
souveraine, comme e n tant que 
personne européenne, une position 

LE MARÉCHAL 
a rems la grand-croix 
de la Légion d'honneur 

à M. Lonis Lumière 
Vichy, 11 décembre. — 1 * chef de 

l'Etat a reçu jeudi soir les m e m 
bres d u Conseil nat ional apparte
n a n t à la Commission d'informa
t ion générale. D a n s l a nuit , le p a 
villon Sévigné où avait l ieu la ré
ception, ét incelalt sous le feu des 
projecteurs. A l'entrée, la garde d u 
Maréchal éta i t e n grande tenue. 
Dans le sa lon d'honneur, les c o n 
seillers nat ionaux se trouvaient r a s 
semblés a u nombre de so ixante-
dix. Tous portaient leur ins igne : 
une francisque stylisée scellée sur 
métai l argenté, avec ces mots : 
Conseiller national . 

C'est en civil que le Maréchal 
pénétra dans le salon, accompagné 
par M. Lucien Romier, ministre 
d'Etat ; l'amiral Fernet, secrétaire 
général du Conseil nat ional et par 
les directeurs de ses cabinets civil 
e t militaire. 

D prit aussitôt l a parole. 
« Messieurs, déclara-t- i l . Je n'ai 

pas voulu vous laisser partir sans 
vous serrer l a m a i n e t vous remer
cier d'avoir mis de l'ordre dans 
notre const i tut ion. Mais j'ai une 
autre raison d'être là . J e viens re 
mettre les insignes de grand-croix 
de la Légion d'honneur à M. Louis 
Lumière. > 

L'illustre Inventeur s'avança alors 
et le Maréchal donna lecture de la 
c i tat ion élogleuse qui accompagne 
la promotion. Ci tons-en ces mots 

La p i r e dans le Pacifique 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PACE) 

aux équipages volontaires pour en
trer e n percutant dans u n objectif 
ennemi avec leur appareil chargé de 

Les Japonais ont prisllyn*mW«-
l a C a p i t a l e L " commandants dn t_ Repalse » 

de l'île de Guam 

• « A consacré sa vie aux travaux 
politique précise^, de f ^ o n à ne lais- inventeur du c inéma-
ser subsister aucune situation lncer- ™t • • ' 
tame ou trouble? tographe, d e l a photographie e n 

., relief, du c inéma en couleurs, m e m 
_ J'ai profondément ce sent i - ^ d e r A c a d é m l e d e s x l m c e t t e t 

ment depuis toujours et plus que 
Jamais. 

> Quand nous aurons associé le 
prestige de la France à la force 
allemande, ainsi qu'à la force 
française le prestige de l'Allemagne, 
prestige qu'elle a acquis sur l'esprit 
des indigènes par ses victoires, nous 
aurons accompli là-bas un rude tra
vail pour la France. 

Les terres du Donets et les terres 
de l'Ukraine et bien d'autres encore 
seront suffisamment riches demain 
par leur exploitation en ressources 
agricoles et en ressources minières 
pour assurer à elles seules tout le 
ravitaillement d u continent euro 
péen. 

— C'est ce que précisément ne 
veut pas l'Amérique, qui a peur 
que le marché européen 
échappe... 

M. Churchill reconnaît 
que la puissance navale 

de l'Angleterre 
est durement atteinte 

» 
« Nous devons nous attendre 

à de durs déboires dans le Pacifique »• 
déclare-t-il. 

i • 

Amsterdam, J2 décembre. — M-lie général Auchinleck avai t d û re -
Churchill a fai t lundi après-midi, 
a u x Communes , u n exposé EUT la 
s i tuation mil i taire . I l a admis que 
les événements mil i taires e n Afr i 
que du Nord n e s'étaient pas d é 
roulés se lon le» prévisions du g é 
néral Auchinleck: e t d e s autres 
che f s mil i taires. D a annoncé que 

LE C A R D I N A L 

BAUDRILLART 
et la collaboration 

européenne 

« 12 est grand temps de met

tre fin aux guerres qui 

opposent la France à F Al

lemagne. > 

c Comment hésiter à approu 

ver et à encourager la lutte 

contre le bolchevisme f » 

Bruxelles, 11 décembre. — n y a 
quelques Jours, u n collaborateur 
d u € Laatste Nieuws > a rendu 
visite a u cardinal BaudrUlart. 

A cet te occasion, le recteur de 
r i n s t l t u t catholique de Paris a fai t 
l es intéressantes déclarations s u i 
vantes a u sujet d e la collaboration 
des na t ions européennes : 

Une collaboration avec qui que ce 
soi t n'est concevable que sous cer
taines conditions: 11 faut qu'un but 
honorable soit poursuivi, u n but qui 
soit bon en lui -même. Eh bien. J'es
t ime que la suppression des grandes 
souffrances engendrées par les guer
res, la rétablissement de la paix et 
une réconciliation durable entre deux 
grands peuples voisins sont des buts 
qui plaident pour eux-mêmes. 

j « suis partisan d'une collabora
t ion des peuples européens, poursuit 
]« cardinal, parce qu'il s'agit de la 
défense de notre civilisation. Je suis 
fermement convaincu qu'il es t grand 
temps de mettre fin aux guerres qui, 
depuis 23 ans, opposent la France à 
l'Allemagne. Par le développement 
technique e t par le progrès ides re
lations e t des moyens d'assurer ces 
relations. l'Europe est devenue Une 
région plus petite iqu'elle n'était, au 
point qu'elle ne peut plus as per
mettre des actes aussi désespérés. Kn 
cas contraire, elle •'exposerait à u n e 
destruction totale, à u n e extirpation 
totale. 

D ne peut y avoir d'accord durable 
o u l ie situation analogue entre le 
christianisme e t l e communisme. 
Cette question ne se pose d u reste 
plus. Une croisade est actuellement 
organisée contre un ennemi qui D'est 
pas seulement l'ennemi d» l'Allema
gne. Comment pourrals-Je hésiter à 
approuver cette lutte e t à, l'encoura
ger? Elle doit délivrer la Russie de 
cet te plaie et . dans les pays de l l u -
sope occidentale, el le doit rendre 
tnoffsnslf l'ennemi Intérieur qui se 
manifeste toujours e t qui essaie de 

et de détruira notre civilisa-

auteur de nombreux mémoires . 
» A grandement honoré la science 

française et a contribué a l 'enrichis
s e m e n t du patrimoine humain . 

s A fait rayonner dans l e monde 
le génie de la France. » 

Le Maréchal poursuivit : 
« C'est avec une grande é m o 

tion. Monsieur, que Je vous remets 
les ins ignes de grand-croix de la 
Légion d'honneur. > 

Le chef du cabinet mil itaire du 
Maréchal passa alors le grand cor 
don de l'Ordre sur l a poitrine du 
savant auquel le chef de l'Etat 
donna l'accolade a u x applaudisse
ments des conseil lers nat ionaux. 

Après que M. Victor Constant lui 
eut présenté les membres de la 
Commission d'information générale, 
le chef de l'Etat passa l entement 
devant les conseil lers e t serra la 
m a i n de chacun d'eux. 

En quit tant le salon, l e Maréchal 
prononça encore ces m o t s : 

« J'emporte, Messieurs, des tra
vaux de votre commiss ion u n grand 
souvenir. Mous vous convoquerons 
quand nous aurons besoin» de n o u 
veau de vos appréciations. A u re 
voir. > 

L'AMIRAL DARLAN 
est rentré à Vichy 

Vichy, 11 décembre. — L'amiral 
Darian, de retour de Turin, est r e n 
tré à Vichy. 

lever de son c o m m a n d e m e n t la gé 
neral C u n n l n g h a m qui, a - t - i l pré
tendu, souffrait d'un surmenage se 
t ieux & la sui te de l a campagne 
d'Ethiopie. C'est depuis le 26 n o 
vembre qu'il a é t é remplacé à lai 
tète de l a 8m* a r m é e par l e général i 
Rltohie, qui e s t beaucoup p l u s 
Jeune. M. Churchill a enfin d i t que 
la batail le n'était pas finie e t qu'il 
ne pouvai t pas e n dire davantage 
car s l e soldat a l l emand es t tenace 
et ple in de ressources >. 

Abordant l e problème d u Paci f i 
que, le premier ministre a d i t : 

L'entrée e n guerre d u Japon a 
causé d e sérieuses blessures à la 
puissance navale des Etats-Unis et 
de l'Angleterre. Je c e puis me sou
venir d'un coup plus douloureux 
que la perte d u « Prlnce-of-Wales 
e t du « Repuise s , qui étalent des 
facteurs essentiels dans notre dispo
sitif de sécurité contre la menace 
nippone. Leur perte est d'autant 
plus sensible qu'Us avalent at te lât , 
au bon moment , l'endroit o ù o n en 
avait besoin. 

Nos deux navires ont é té attaqués 
avec courage et décision. Après avoir 
reçu deux coups directs. Ils o n t été 
survolés par trois vagues de neuf 
avions et J'ai tout l ieu de croire 
qu'une nouvelle arme o u des bom
bes d'une taille exceptionnelle ont 
été employées a u cours d e l'attaque. 
Un contre-torpilleur qui les con
voyait n'a p u faire autre chose que 
réduire le nombre des noyés e t J'ai 
le regret d'annoncer que l'amiral 
PhUlps, commandant de notre flotte 
dExtrème-Orlent. a trouvé la mort 
au cours de l'opération. 

Je crois aussi que noua devons 
nous attendre a de dura déboires 
dans l e Pacifique, en dépit de l a 
coopération avec les Etats-Unis e t 
les Indes Néerlandaises, e t b ien Ique 
la force navale anglo-américaine soit 
encore supérieure 4 celle de l'Axe. 

M. Churchill a ensui te an nonce 
que l'aviation d e l a Bsalaisio n'avait 
pu porter à l'escadre u n secours 
appréciable, car ses aérodromes 
é ta ient soumis a u m o m e n t m ê m e 
de l a batail le navale , à d e violentes 
attaques, c Nous avons envoyé là -
bas tout c e que nous possédions 
c o m m e renforts aériens. Mata c e u x 
d n'ont p a s é t é aussi Importants 
que nous l'aurions désiré. > 

Abordant le problème d e l 'At lan
tique, laT. ChurchlU a d i t que les 
pertes angla ises équivalaient s e n 
siblement à ce l les d u moi s d'octo
bre, d o n t il ava i t donné les chif
fres lors de s o n dernier exposé . 

< Toutefois , a - t - i l dit , é t a n t 
donné que Jes Etats -Unis s on t en 
guerre d a n s l e Pacifique, n o u s d e 
v o n s n o u s a t tendre à ce que l a i d e 
américaine so i t réduite e t n o t a m 
m e n t à c e q u e ce l le 0 e t a mar ine 
américaine nous fasse quelquefois 
défaut. > 

En concluant , l e Premier a parlé 
d e l a s i tuation e n Russie . H a d i t : 
« L a s i tuat ion d e n o s a l l iés cont i 
n u e d'être très sérieuse. » 

— M. • • a e t l l Mu s i s , secrétaire 
d i t s * 4 la vice-présidence du conseil, 
a conféré à l'hôtel Matignon avec M. 
Barnaud. délégué général aux rela
tions éoonomlquas frai»nr>Hillemanrtss. 

Oraphopress ). 
Trois t imbres de la nouvel le 
série a u armoiries d e s Tilles 
suivantes : Lille, R e i m s e t 

R e n n e s . 

Les élèves officiers 
de l'année da l'air 

prêtent serment' de fidélité 
an Maréchal 

Marseille, 11 décembre. — U n e 
émouvante cérémonie s'est dérou
lée Jeudi m a t i n à Sa lons où le g é 
néral Bergeret, secrétaire d'Etat à 
l'aviation, a présidé l a cérémonie 
de l a remise du drapeau aux n o u 
veaux officiers de l'air. Après avoir 
reçu leur drapeau, les élèves offi
ciers o n t prêté serment de fidélité 
a u Maréchal . 

et ont capturé le f o u v e m e u r 

Toklo, 11 décembre. — La sec
tion de l'armée du quartier général 
Impérial annonce que les forces 
Japonaises qui ont débarqué 
Ouam, l'une des bases ud la ma
rine et de l'aviation américaines, ont 
pris Agana. capitale de l'Ile 
capturé 360 Américains, parmi les
quels le gouverneur général, com 
mandant George J. Mac Mllltn. ainsi 
que de nombreux officiers. Les for
ces nlppones procèdent aux opéra' 
tlons de nettoyage 

Le communiqué ajoute que le 
Japonais n'ont subi aucune perte 
au cours des combats. Vingt-cinq 
ressortissants nippons, qui avalent 
été internés par les autorités amé 
ricalnes, ont été libérés. 

Un pétrolier américain de 3.000 
tonnes a été saisi. Son comman
dant et son équipage, composé de 
trente hommes, ont été faits pri
sonniers. 

Combats aériens au-dessus de l'île 

de Wake 

Toklo. i l décembre. — On 
annonce officiellement que mer
credi matin A U cours de combats 
aériens qui se sont déroulés a u -
dessus de l'Ile de Wake, sur sept 
avions ennemis, cinq ont été abat
tus. 

A o large d 'Hawaï . 
trois bâtiments américains 

ont été détruits 
Toklo, 11 décembre. — La section 

de la marine d u grand quartier im
périal annonce que l'aviation Japo
naise a effectué le 10 décembre, une 
grande attaque contre des forces 
américaines aux Philippines. 

Lors d'une bataille aérienne a u -
dessus de Manille, 45 avions ennemis 
ont été abattus, et 36 détruits au 
sol. Les pertes totales des Améri
cains s'élèvent au moins à 81 avions. 

Au large de Hawal, un destroyer, 
un sous-marin et u n autre navire 
spécial américain, ont été anéantis 
par des coups directs. 

L'amiral américain Kidd a é té tué 
Berne, 11 décembre. — On mande 

de Washington 4 l'Assoclated Press : 
Le département de la marin con

firme que le contre-amiral Kidd a 
été tué lors de l'attaque japonaise 
contre Pearl-Harbour (Hawal). 

Le contre-amiral Kidd comman
dait les bâtiments de la ligne de la 
flotte américaine du Pacifique. 

Deux canonnières anglaises 
«ont mises bon de combat au large 

d'Hong-Kong 
Toklo. 11 décembre. — Le grand 

quartier général Impérial communi
que : Mardi matin, a u large De 
Hong-Kong, deux canonnières an 
glaises ont été mises hors de com
bat par le bombardement de l'avia
tion Japonaise. 

Il n'y a pas de pertes d u coté ja
ponais. 

Hong-Kong est isolé des Etats-Unis 
Stockholm. 11 décembre. — B a -

cllo-Keoectady " " T w e que le cable 
international reliant les Etats-Unis 

Hong-Kong a é té coupé par | e s 
Japonais. 

EN MALAISIE 
L'aérodrome de Kbota-Bara 

tombe a u x mains des Japonais 

Saigon, 11 décembre. — On a n -
\ | nonce de Singapour : 

Le c o m m a n d e m e n t britannique 
annonce que les troupes Japonaises 
ont réussi & s'emparer de l'aéro
drome de Khota -Baru . D e s c o m 
bats acharnés se déroulent dans la 
région. On annonce de nouveaux 
débarquement Japonais le long des 
côtes de l'archipel malais , à envi 
ron 200 mil les au nord de S inga 
pour. 

Les débarquements japona i s 

Ohanghaï . i l décembre. — On 
annonce de Singapour qu'on y r e 
connaî t que les troupes anglaises 
dans le Nord de l a Malals le ont 
été repoussées, c e qui rend une 
réorganisation nécessaire. 

On reconnaît encore que les J a -
panois o n t déjà débarqué a u c e n 
tre de la presqu'île avec des tanks 
lourds. Les Anglais ont envoyé des 
tanks à leur rencontre. 

D e s forces Japonaises considéra
bles o n t débarqué à Kouantoun . LA 
aussi, les Angla i s o n t été repousses. 

D e s troupes hol landaises e t des 
avions des Indes Néerlandaises sont 
arrivés a S ingapour e n vue de ren
forcer les forces anglaises . 

L'aviation anglaise a subi de s p e r 
tes considérables par les bombar
dements Japonais. 

L'évacuation de R a n g o o n 
Changhal . 11 décembre. — On 

annonce que l 'évacuation de R a n 
goon, capitale de la Birmanie , bat 
s o n plein. Les mil ieux politiques de 
Changha l vo ient d a n s ce t te évacua-
t lon u n e répercussion des succès 
remportés par les Japonais après 
leur débarquement sur l a cote 
orientale de la Malalsle. 

La basa de Kouantonn 
est a t t a q u é e 

Tokio. 11 décembre. — Le quar
tier général communique : 

D e s unités de l 'aviation d e l a mâ
t ine Japonaise o n t a t taqué mardi 
après-midi l a base aér ienne bii-
U n i q u e de K o u a n t o u m (cote or ien
tale de l a Malals le ) . D i x av ions 
anglais o n t é t é détruits e t de grands 
dégâts o n t é t é occas ionnés a u x Ins
tal lat ions. 

On annoce e n outre, qu'au cours 
d'une at taque aérienne, un cargo 
britanlque de 7.000 tonnes a é té s é 
r ieusement e n d o m m a g é sur l a cote 
orientale de la Malalsle. 

C e sont de s torpilles humaines 
qui o n t coulé 

les cuirassés britanniques 
" oklo. 11 décembre. — Au cours 

opérations aériennes e n Malal
sle, 8fl appareils ennemis o n t été 
abattus ou détruits au sol. Trois 
avions Japonais sont portés m a n 
quants. Deux autres transformés e n 
c torpilles humaines sent aussi per

dus. 
O n confirme ainsi que c e sont des 

« torpilles humaines » qui o n t cou
lé le e Prlnoe-of-Wles » et le « Re
puise . 

On sai t que l'on a donné ee n o m 

L'on d'eux, 
e t du « Pr iace-of -Wales » 

sont parmi les victimes 
du torpillage 

Toklo, 11 décembre. — Selon un 
message de Lisbonne 4 l'agence Do-
mel, outre l'amiral Sir Tom Phillips, 
commandant en chef de la flotte bri
tannique d'Extrême-Orient, l'amiral 
John Leaeh. commandant du c Prince 
of Wales > et l'amiral William Ten-
nant, commandant du c Repuise > 
seraient parmi les victimes du tor
pillage des deux cuirassés. 

Le n o u v e i u c o m m a n d a n t 
de la flotte anglaise 

Amsterdam. 12 décembre. — On 
communique officiellement de S n -
gapour que le vice-amiral sir Oeof- Jules Brldoux. 21 ans. 
frey Layton assume vmpo.-alrement j * Penaln, en fuite depu 
le haut commandement de la flotte 
d'Bxtrême-Orlent. 

On annonce d'autre part que deux 
mille marins ont pu être sauvés après 
le torpillage des deux gros cuirassés. 

CHRONIQUE RÉGIONALE 
Des militants communistes 

devant la Cour d'appel 

de Douai 

profit d'un enfant et pour son usage. 
Il est Interdit au détenteur de chaus
sures d'enfants de les présenter a 
rechange é\ ce n'est pour le compta 
d'un enfant. 

Jusqu'à nouvel ordre, l s possibilité 
de l'échange est limitée 4 uns seule 
paire par enfant. 

Cette limitation résulte du détache
ment par les soins du commerçant 
détaillant du ticket-lettre D extrait 

, ,de la carte provisoire de textiles des 

Jules Bndoox,de r«Mn. *.... .. rZL'tJm*. *"** 
Le« commerçants doivent refUMr 

est condamné à mort 
par contumace 

par la section spéciale 
Au cours de son audience de Jeudi 

après-midi, la section spéciale de la 
Cour d'Appel de Douai chargée de la 
répression des menées communistes et 

fols, la Suite de Chansons antiques, 
d'KMch Anders. ^ ^ 

La locat.on est ouverte auJoase'BjssI • 
vendredi Jusqu'à 1S heures, dans Me 
bureaux du Grand Théâtre, «ao» 4 l'ar
rêt du Mongy. Prix des places : « s M 
à 60 francs. 

Une fabrique de pantoufles 
était mise au pillage 

par le personnel 
Neuf arrestations 

M. Jérôme Vanacker exploite «S, me) 
de MarquUUes, une fabrique de pan
toufles Or, depuis quelques mois, Q 

d'effectuer rechange si ce ticket-lettre 
D n'est pas présenté adhérent 4 la 
carte provisoire de textiles. Toute per
sonne qui. en vue d'éluder l'applica
tion de ces dispositions, présenterait 
sa p.opre carte aux Heu et place de, eonatstslt que des Individus péné-
celle de l'enfant, s'exposerait 4 une I traient pendant la nuit dans les r" 
sanction lors de rechange des cartes 
provisoires de textiles contre la carte 
définitive qui sers distribuée au début 
de l'année prochaine. Tous les con
sommateurs s u r e s que les enfants 
.susceptibles de bénéficier du régime 
d'échange des chaussures usagées, dot 

AUX PHILIPPINES 
Les troupes débarquées 

dans l'ile Lucon 
•Tancent vers Manille 

rrorlstes. a condamne s la peine d e | v e n t T t u l e r à ct q u e i e ticket-lettre D <J 
mort, un mllltant_ réputé ^«"«f™"*; I demeure attaché 4 leurs cartes provl-

solres de textiles. 
En ou re, les commerçants sont In

vités 4 se faire présenter, en même 
temps que la carte provisoire ds tex
tiles, la carte d'alimentation de l'en
fant, et 4 ne pas procéder 4 l'échange 
si l'enfant a bénéficié, depuis moins 
de six mois, d'un ooupon d'achat de 
chaussures d'usage. 

La pointure des chaussures réparées 
ou neuves délivrées au consommateur 

Toklo, 11 décembre. — On 
mande de source autorisée de Ma
nille 4 Ohanghaï. que Jeudi les 
Japonais ont effectué un nouveau 
débarquement dans le nord de l'Ile 
de Luçon (Philippines). 

Selon une dépêche de Saigon 4 
l'agence Domel. d'après des n o u 
velles de Manille, les troupes m p -
pones ayant débarqué le 10 au ma
tin, continuent d'avancer, détrui
sant les forces de défense améri
caines. Elles t e sont déjà empa-

" " * S^^orcT^ve r^ : ! pour changement de résidence 

rler mineur 
les attentats 

commis dans ia région de Somaln 
En outre, elle a prononcé les oon 

damnations suivantes contre d'autres 
Individus Inculpés de menées commu
nistes : 

Stanislas Traflal. 24 ans. mineur 4 
Avion 10 ans de travaux forcés ; Gus
tave Prucha, 44 ans. mineur à Noyelles-
soua-Lens. sept ans de travaux forcés ; 
Louis Derllck, 19 ans, mineur 4 Sal-
laumlnes, quatre ans de prison et type 
1.200 francs d'omende ; Pierre Z>ebef- çonnet 
fe. 18 ans et Urbain Vanderberke, 19 
ans, mineurs, 4 Sallaumlnes, 18 mois 
de prison et 1.200 francs d'amende 
chacun : Baptiste Collu. 33 ans, mi
neur 4 Lens. trois ans de prison et 
1 200 francs d'amende ; Stephan Krum-
pluck. 41 ans. mineur à Sallaumlnes. 
un an de prison et 1.200 ne. d'amende. 

Pranclszek Dynda. 52 ans, mineur 4 
Sallaumlnes a été relaxé. 

Pour entrave 4 la liberté de travail. 
Fernand Berrler. mineur 4 Auchel, s 
été condamné 4 huit mois de prison. 

11ers où Ils faisaient maln-l 
des lots de pantoufles prêts 4 être 
expédiés. En quelques mois six cents 
paires avalent ainsi disparu, Malgré la 
surveillance exercée, les voleurs 
n'avalent pu être appréhendas. 

• ' Vanacker porta plaints 4 14 suite 
dernier Incident qui a* produisit 

dans la nuit du 7 su S décembre. II 
reposait dans sa chambre 4 coucher, 
lorsqu'il fut réveillé par du bruit pro» 
venant de ses ateliers contlgus 4 s a 
maison. Il se levs, descendit dans la 
cour. La n se trouva en préstucs d'un 
individu qui. sans mot dire, tira deux 
coups de revolver dans sa direction 
sans l'atteindre et prit la fuite 

La sûreté de Lille alertée se mit e n 
chasse et bientôt identifia les cas»-, 
brloleurs. Ceux-ci, s u nombre de huit, 
sont tous des ouvriers de l'usine. Leur 

~erle entre 15 et 21 ans. Parmi 
eux. Lucien Menés, 
nier, 29. rue Fabre-d'Eglantlne, et 
Jean Derycke, 1S ans, manoeuvre, l e , 
rue Bonte-Pollet. 

ces ouvriers qui connaissaient par
faitement les lieux, pénétraient la 
nuit dans les ateliers, dérobaient des 
paires de pantoufles qu'ils écoulaient 
ensuite ches des particuliers. Le mon
tant de leurs vols s'élève 4 30000 fr. 

L'enquête a fait aussi apparaître la 

ne peut être supérieure 4 34 pour le . » ° n t « " * des ouvriers de 
type fillette. 4 38 pour le type gar- .*«• " 8 * . *—H ' î . 8 * , . 2 1 

mnet. 
Dans ls cas où les chaussures ré

parées ou neuves délivrées au consom
mateur sont d'une pointure supérieure 
4 celle des chaussures usagées qu'il 
apporte 4 l'échange, la différence de 
taille entre les articles échangés ne 
peut être supérieure 4 deux pointures. 

Pour être admises 4 l'échange, les 
chaussures présentées par les consom
mateurs doivent avoir le dessus fermé 
en cuir et ls dessous en cuir ou eu:f^P» b _ u l t * d u n e cabaretlêre. _ 
caoutchouc ' " n * Tournois, femme Boueset. 47 ans. 

La « première » doit être en bon | demeurant 78. rue de MarquUlles. Osl-
état: le dessus doit être exempt de i*-?1 Incitait les Jeunes ouvrière 

aux poursuites judiciaires 
important 
culent en direction de Manille, dé
truisant les voles ferrées et les rou
tes en vue d'enrayer l'avance nip
pone. 

Un arsenal touché par des bombes 
Toklo, 11 décembre. — Au cours 

de l'attaque Japonaise contre Ma
nille, l'arsenal de l'aérodrcme de 
Cavité a é té touché et a fait explo
sion. De formidables Incendies ont 
été aperçus. 

Au cours de l'attaque, les Japo
nais ont perdu trois appareils. On 
a remarqué que deux autres avalent 
piqué directement dans les positions 
ennemies. 

Une séance extraordinaire 
du conseil secret d'Etat 

japonais 
U n projet de loi a é té soumit 

i l 'empereur 

Toklo, 11 décembre. — En pré 
sence du Termo, une séance extra
ordinaire d u consei l secret d'Etat 
a e u l ieu Jeudi a u palais Impérial. 

L'assemblée s'était réunie pour 
déposer u n projet de loi qui d e 
mandai t l'approbation de l 'Empe
reur. 

La conférence n'a duré qu'un 
quart d'heure 

La Bolivie a déclaré la guerre 
au Japon 

L a P a s . — On annonce que le 
gouvernement bolivien a déclaré la 
guerre au Japon. 

« Les Philippines sont iso
lées », écrit un journal 
japonais 

Tokio. 11 décembre. — Passant e n 
revue la s i tuat ion nouvel lement! 
créée dans le Pacifique, le « Japcn ' 
T i m e s a n d AdverUser» constate 
que, par l 'anéantissement d'impor
tantes forces ennemies à Hawal e t ; 
p a r l l scdement d e Singapour, a 
commencé la deuxième phase de la 
guerre du Pacifique. Le Journal 
ajoute : 

Les nombreuses opérations Japo
naises entreprises dans les réglons 

Ordonnance relative r^rANCKT^c^ussui^ 
USAGÉES CONTRE DES CHAUSSURES 

NEUVES 
L'échange de» chaussure» us*géei 

contre des chaussures neuves est opéré 
obligatoirement par tout détail Lan,, en 
chaussures. 

La pointure minimum de* chaussu
res délivrées au consommateur «st la 
pointure 38. 

ECHANGE DES CHAUSSURES 
USAGEES CONTRE DBS CHAUSSURES 

REPAREES 
Lors de chaque échange, le con

sommateur remet au détaillant le 
montant du service-réparation confor
me aux barèmes forfaitaires établis 
par les autorités compétente* en ma
tière de prix. 

REGIME TRANSITOIRE 
Afin dé permettre la constitution 

d'un stock de chaussures usagées suf
fisant pour assurer le fonctionnement 
du système exposé ci-dessus, le régime 
d échangé des chaussures usagées 
contre des chaussure* neuves sera seul 
appliqué jusqu'à une date qui sers. 
fixée par l'Office du cuir, 

sans autorisation 
Une ordonnance stipule que qui

conque pénétrera sur un terrain 
Interdit ou barré à la circulation par 
ordre de l'armée allemande ou par 
ordre des autorités civiles françaises 
sera puni de détention pouvant aller 
Jusqu'à six semaines et d'une amen
de pouvant atteindre 30.000 francs 
ou de l'une de ces deux peines. 

Sera passible des mêmes peines qui
conque contreviendra à une Interdic
tion de séjour dans des localités 
des réglons déterminées, qui lui 
été imposée par règlement général ou 
par arrêté soit des services de l'ad 
mlnlstration allemande, soit des au 
torltés civiles françaises. 

Quiconque contreviendra à une dé
cision de l'administration militaire 
allemande ou des autorités françaises 
lui assignant comme lieu de résidence 
une localité déterminée ou qulcon 
que quittera sans l'autorisation d< 
la Krels-Kommandantur ou des au
torités françaises compétentes ce Heu 
de résidence, sera puni de détention 
pouvant aller Jusqu'à six semaines et 
d'une amende allant Jusqu'à 30.000 fr. 
ou de l'une de ces deux peines. 

Dans des cas patticulléremnet gra
ves, la peine de prison pourra être 
prononcée. 

J'aimpti 

KRUSCHEN 

La fixation du prix 

de la farine et du pain 
La redevance frapant les expéditions 

de farine 4 prix différentiel effectuées 
par les minotiers 4 partir du 1*' dé
cembre 1941 Inclus, et. tous stocks de 
farine acnetea au prix différentiel et 
détenus par tous utilisateurs au 30 no
vembre l to l 4 minuit, fixes par l'ar
ticle 3 de l'arrêté onterdépartemental 
du 30 novembre 1941 4 Prs 32.50 est 
abaissée 4 frs 32.17. 

Toutes les autres dispositions de la 
réglementation en vigueur sont main
tenues. 

Un foie, des nins. 
un intestin actifs -
c'est toute la tante I 

Aux agriculteurs qui ont em

ployé des ouvriers belges 

pour les façons bettera-

vières 
Le secrétaire d'Etat au travail fait 

connaître que les agriculteurs fran 
cals ayant occupé des ouvriers belges 
pour les façons betteravteres le prln 
temps et les arrachages, pourrant, avec 
l'aocord de ces ouvriers, les conserver 
dons leurs exploitations Jusqu'au 31 
Janvier IM2. 

Lee agriculteurs désireux d'user de 
cette faculté devront en faire la de
mande au secrétariat d'Etat au travail 
(Service de la main-d'œuvre étrangère) 
1. place de Fonteno-y 4 Pans, en joi
gnant 4 leur demande le lalseex-passer 
allemand qui a été délivré au Bureau 
d'Immigration de Tourcoing 4 clianin 

| de leurs ouvriers. Oe laissez-

A quoi tient > après prolongation de validité, leur se-
î i u n « > i r% retourné avec le visa des autorités 

_ " *~ ,, ' allemandes d'occupation, 
e s s e n t i e l l e - ) Les ouvriers dont il s'agit, ainsi au-
ment au bon torlaéa 4 rester en France, pourront 

terminer les arrachages, si ceux-ci VZ^JUT^^AirrZ*^:^* fonctionnement des organes internes: terminer ' « »r™c n««"', " <*"*-<? • les plus dlrerses du Pacifique mérl- ~ -. S. -—,-«- prolongeaient, et participer ensuite 4 
t ent de retenir d'autant plus d'at- , o i e » r e l n s ' intestin, s i ces organes ( A i n n t r a v a u x de distillerie et de su-
tantlon qu'elles constituent chacune sont paresseux, on voit apparaîtra ! crerle. 
une partie du grand plan de l'ar- j nombre de malaises et de maux : consu
mée et de la marine, dont l'efflca- | pation, migraines, fatigue générale, mau-
clté apparaît toujours plua nette- i v a ' « » digestaons, maux de rems, rhuma-
ment. i ««ne» même, etc . . Rappelet-vous qu une 

pincée de Sels Kruscben chaque matin 
Les opératdona menées dans les Iles ; f a l t fonctionner le foie, les reins, Tintes 

Les heures de navigation 

obligatoire 
Les heures de navigation obligatoire 

de a u â m . de Wake et de Mldway! {£* Kruschënrc>Vre*:rtveÙ"-mtin"des d a n » l é > e n d « ^ u • e S 1 ° * •£*cM °» '» 
ont abouti 4 l'isolement des Phll l - | o r g i n e , paresseux. Si vous voulex savoir ? £ * i i ^ B ! 1 , f t ' ï 1 ' " P * r t , " B , t - • o n t "" 
pines e t les premiers débarquements ce qu'est la pleine santé, essayei Kruscben 
des Japonais ont semé l s plus pendant 3 semaines. Toutes Pharmacies : 
grande confusion parmi les Amérl- 1 j tr. 30 et 10 fr. 40. K-.S 1 
calns. 

Le « Japan Times and Advertlser > 
attire alors l'attention sur la falt 
que, depuis lundi, des attaques con
centriques sont dirigées contre 
Hong-Kong et Singapour Cette der
nière est déjà Isolée, tandis 
qu'Hong-Kong a cessé d'être une 
base permettant des offensives contre 
les points d'appui nippons situes 
dans la Sud. Le Journal attache la 
plus grande Importance aux opéra
tions menées par les Japonais e n 
Malalsle. dont l'objectif principal est 
Singapour Xes opérations contre cette 
place forte ont, sans nul doute, été 
allégées d u fait de la convention 
nlppo-elamotse 

Le < Japan Times > falt remarquer 
ensuit* que la présence de troupes 
Japon sises au Slam aura ds grandes 
1 rfyenjusstnns sur la route de Bir
manie, dernier» vola de livraisons 
vers Tchoung-Klng. 

Le salon dn prisonnier 
s'est ouvert à Paris 

Paris . 11 décembre. — Jeudi s'est 
ouvert a u m u s é e Galllera, le Sa lon 
du prisonnier. L'inauguration a eu 
l ieu e n présence de M. de Brlnon. 
délégué général d u gouvernement 
dans les territoires occupés, de M. 
Charles Magny, préfet de la Seine, 
et d e l'amiral Bard. préfet de po
lice. 

C e sa lon groupe des œuvres ve
n u e s d e s offlag e t l e s stalag. I ! est 
difficile d'Imaginer l'esprit d'Inven
t ion mani fes té par nos prisonniers 
dans l a réal isation d'oeuvres d'une 
réelle valeur artistique avec des 
matér iaux rudlmentalres. 

P lus de deux mille envois ont été 
groupés. C h a c u n d'eux sera mis 
e n venta a u profit du Comité c e n 
tral d'assistance aux prisonniers 
de guerre e t de la faml"? du pri
sonnier. Cette manifestat ion se 
poursuivra Jusqu'au 12 Janvier. 

Avis aux commerçants 
étrangers 

Le décret du 18 Juillet 1941 (J.O. 
du 14.8.1941) dispose que. seuls, les 
présidents du conseil d'administration 
ds sociétés anonymes doivent être 
pourvus de la carte d'Identité 
c commerçant ». 

En conséquence, les administrateurs 
délégués qui ne se ilvemt 4 aucune 
autre activité réglementée sont tenus 
de posséder la carte de « non-travail
leur», et les directeurs généraux la 
carte de « travailleur ». 

Afin de régulariser leur situation, les 
étrangers ci-dessus désignés, ne pos
sédant pas la carte de leur catégorie, 
sont Invités 4 se présenter dans las 
mairies, service des étrangers, pour en 
demander la délivrance en produisant 
une requête sur papier timbré 4 6 fr., 
la carte d'Identité 4 échanger et une 
photographie. Les directeurs généraux 
fourniront, en outre, un certificat de 
travail visé par l'Office départemental 
de placement. Pour cette dernière for
malité, Ils s'adresseront, au préalable. 
4 l'Office du travail, 9, rue Pasteur, 4 
Boubalx. 

Les étrangers commerçants. Inscrits 
su registre du commerce, qui font 
gérer leur établissement par leurs 
épouses, tout en continuant 4 exercer 
une profession salariée, sont mis en 
demeure d'opter pour la profession de 
commerçant ou pour celle de salarié. 

ris sont Invités 4 se présenter d'ur
gence dans les mairies, service des 
étrangers, pour faire connaître leur 
décision a ce sujet. 

du 7 au 13 décembre : de S ta. < 
18 h. 40 — du 14 au M : de S h. 45 a 
18 h. 40 — du 31 au 27 . de 0 h. 00 4 
18 h. 40 — du 28 au SI : de 0 ta. 00 4 
18 ta. 45. 

Kn dehors de ces heures 11 est Ins
tamment recommandé de poursuivre 
la navigation, les écluses resteront ou
vertes Jour et nuit. 

En cas de brume la navigation ne 
doit être Interrompue que st l'absence 
de visibilité la rend absolument Im
possible Elle doit être reprise dés que 
la visibilité redevient suffisante. 

Quand la brume aura causé du re
tard 4 la navigation, les mariniers qui 
en auront la possibilité devront com
penser ce retard, soit en poursuivant 
la navigation pendant les premières 
heures de la nuit, soit en la reprenant 
avec le lever du Jour et la visibilité est 
suffisante, conformément aux Instruc
tions qui leur seront transmises par 
les agents de la navigation, n reste 
entendu que toutes les précautions de
vront être prises au passage des ou
vrages provisoires. 

voler et recelait le produit ds leurs 
rapines. 

Tout le lot. voleurs et receleuse, a 
été déféré au parquet. 

L'enquête continue pour Identifier 
l'suteur des coups de feu dont M. 
Vanacker fallut être victime 

Les i nos faits dn jour 
Une arrestation pour vol d'un porte. 

feuille. — Le 7 décembre. M T e v a l â l 
rue Jules-Ouesde. déjeunait dans tri 
restaurant de la rue des Débris-Selnt-
Etlenne. n avait déposé su vestiaire 
son pardessus dsns lequel se trouvait 
un portefeuille contenant 200 fr Un 
mécanicien. Abel Chevalier, 3» ans. 
15S. rue des Stations, en profita pour 
dérober le portefeuille qu'il jeta ^ * T 
les water-closet après s'être emparé 
de 1 argent qu'il dissimula * •— la 
cave du restaurant oU U fut retrouvé. 
Chevalier, après aveux, a été déféré 
su parquet. «""ère 
_ — Transport Illicite de harieats. _ 
Trois habitants da Wattrelos. Itanrae-
rlte Masure. 25, rus de Beaulleu- S u . 
senns Masure, place °-g— nsssnani. 
Alfred Hantson, même place ont'444 
gratifies d'un procès-verbal pour trans
port en commun de M kilos de tas. 
rleots. ^ ^ 

— Escroquerie. — Mme Vicart. s. 
place de l'Arsenal, avait remis 250 fr 
4 Angèle Thomas. 87, rue Saint-André* 
qui avait promis de lui fournir dut 
bouteilles d'apéritif. L» marehandiââ 
n'a Jamais et* livrée. 

t 

Un bon sirop 
Grâce a sa formule merveilleuse

ment étudies, le Sirop Vermifuge 
Lune est l s meilleur Vermlrugs antl-
glalreux, dépuratif, laxatif, purgatif 
et anti-nerveux qu'on puisse donner 
aux enfanta. Ls Sirop Lune est e u 
vente ches votre pharmacien. 22984 

NORD 
Mort de M. le docteur Debrock, 

d ' H a i e broack 
Kn traitement depuis quelques Jours 

4 la clinique Saint-Camille 4 Lille 
M. le docteur Pierre Debrocq y est 
décédé au cours de la nuit de mer
credi 4 Jeudi. 4 rage de 47 ans 

Médecin du dispensaire, membre 
du comité d'hygiène. 11 avait eu, su 

événements de mal-Juin 
lagnlflqus attitude. 

PAS-DE-CALAIS 
UN AVION BRITANNIQUE 

mitrailla 
•t coult une barque «• pioba 

an la r t t da Bcuiafrta 
Un tué 

Un peut bateau monté par cinq 
hommes péchait au large des cotas de 
Boulogne-sur-Mer. Soudain, un avion 
britannique apparut et vint survoler 
la frêle embarcation. Il mitrailla la 
barque qui ne tarda pas 4 couler. Les 
hommes de l'équipage purent surna
ger et l'un d'eux. M. Lhomel. appela 
au secours une vedette allemande qui 
ns tarda pas 4 arriver. Le petre - 4L 
Louis Malfoy. âgé de 32 ans, deu -u-
rant au Porte!, avait eu la Jambe fa>. • 
che déchiquetée par les balles. Las m a 
rlns de la vedette lui donnèrent las 
premiers soins et mirent le **p sur 
Boulogne. M. Malfoy ne tarda pas 4 
succomber. 

Ajoutons que la victime de «et at
tentat Inqualifiable laisse uns veuve 
sur le point d'être mère peur la qua
trième fols. 

Quatorze mille francs 
i Boalogae 

Ohes Mme Jeanne Fontbostler, dé
bitante de boissons, rue Ooquslln 4 
Boulogne, un Inconnu a dérobe un sao 
4 main qui contenait 14.000 " 

Le service des carburante 
est fermé le samedi 

a est rappelé de nouveau au public 
que le service des carburants fonction
nant 4 l'annexe de la préfecture est 
fermé au public le samedi toute l s 
Journée. 

LILLE 

Communiqués 
de la Préfecture 

L'échange des chaussures 

POUR LES ENTANTS 
Il est institué deux systèmes 

d'échange permettant 4 tout consom
mateur d'obtenir, contre remise ds 
paires de chaussures d'enfant usagées, 
un nombre égal de chaussures réparées 
ou neuves, dans les conditions fixées 
ci-après: 

Les bénéficiaires du régime d'échan-
fle sont exclusivement les enfants qui. 
4 la date du 1er Janvier 19*1, n'a pas 
atteint l'âge de 13 ans révolus. 
L'échange ne peut être effectué qu'au 

Le 150"' anniversaire 
de la mort de Mozart 
Le public est admis i assister 

a n concert rymphoaiqoe 
donné à cet te occasion 

an Grand Théâtre 
Aujourd'hui vendredi 12 décembre 4 

10 h. 30, un concert sympbonlque de 
gala sera donné au grand Théâtre de 
Lille, pour commémorer le 130** an
niversaire de la mort de Mosart. 

Pour la première fols, l'accès du 
Orand TtrMtre sera permis au public 
qui pourra ainsi assister 4 cette 1m-
porants manifestation musicale. 

Le programme, exécuté par l'orches
tre du Théâtre, sous la direction d* 
M. Herbert Chauler, avec le concours 
de M - ' Leonor Predohl. soprano, com
prendra les oeuvres suivantes : 

Petite musique d* nuit: l'ouverture 
de la n o t e enchantés : Non plu. tutto 
aecoltal. et la Symphonie M* 30. Kn 
outre, sera donnée pour la premiers 

REPARTITION D'HUILE 
Le public s été informé de la ra

tion d'huile qui lui sera allouée pour 
le mots. 

Pour économiser oe précieux pro
duit et faire de bons sasxdaootVs-
mente. employé* la recette suivante* 
1 cuiller d'huile et 2 cullasss est 
ROYAL SALAOOR et yos sauces e t 
vinslgrettes seront aussi savoureuses 
qu'autrefois. 2370ad 

SOMME 
Vu instjtntemr d'Acs^u-a^YlsaN 

est décapité par an trak 
Mercredi vers 4 ta. du matin, un 

employé de la S.N.C.F. a découvert 4 
OT metrea du passage 4 niveau d'A-
oheux-en-vimeu. le cadavre décamsé 
de M. Roger Pleurdeau, 31 s j i a l n s u -
tuteur 4 Fléreulles, commune «TA-
oheux. A quelques mètres du cadavre 
as trouvait la bicyclette de l lnstttu-

1. ? ? ** Sf* •* c'*"* • n *entfan» enes 
lui la veille au soir que M. Pleurdeau 
a.été tué par le train d'Abbevuls. est 
• U y a eu suicide. 

E n t r e le coucher du soleil 

CE SOIR, à 17 h. 52 
«« 'on lever 

DEMAIN, à 9 h. 37 

L'OBSOTCISSHIENT 
des tanières 

doit être TOTAL 


